
TaiOKe Ha TeppnTopnn PyMMHHH, okojio IljioemTb noflroxoBJUi^HCb otphah  ôoJirapcKMX 
fl06p0B0JibueB, h b  TeietiHe necKOJibKHX MecancB pa^Bepnyjra cboio ÆeHTe/ibHOCTb rpa>KflaHCKan 
aflMMHHCTpauHH fljiH ocBo6o)KflaK3iunxcn TeppHTopntt (Komhcchji H3flaBaJia b  EyxapecTe nepBbie 
MaTepwajibi, Heo6xoflHMbie rpaxc/uuicKOH aflMHHHCrpauHH Ha TeppHTopHH EoJirapHH.

3 t h  CBeaeHHH n O M o r a w r  r j i y 6 * e  p a c x p b in .  cb»3h M eatfly pyMbiHCKHM h 6onrapcKHM 
HapoaaMH.

N O U VELLES IN FO R M A TIO N S CO NCERNANT LA CO N TR IRU TIO N  
D E  LA RO U M AN IE A  LA L IB É R A T IO N  DE L A  B U L G A R IE  

(1877-1878)

(  Résumé )

L ’auteur expose dans son article plusieurs informations inédites — extraites des archives 
ou des collections de documents publiées — concernant la contribution roumaine à la libé­
ration de la Bulgarie, pendant la guerre de 1877—1878. A  part les opérations militaires, l’au­
teur s’ occupe de l’aide roumaine accordée au peuple bulgare avant la guerre.

De nombreux Bulgares, pour éviter les atroces répressions turques, s’ étaient réfugiés 
en Roumanie. La sympathie de la presse roumaine (en espèce les journaux « Rom inul », 
« Tim pul », « Telegraful Rom în » de Sibiu, « Vocea Prahovei », « Albina », « Gazeta Transil- 
vaniei » etc.) pour la révolte d ’ avril 1876 fut manifeste. Des comités de bienfaisance ont 
accordé leur assistance aux Bulgares réfugiés dans notre pays.

De même, ce fut sur le territoire de la Roumanie — près de Ploïeçti — que les pre­
miers détachements de volontaires bulgares furent instruits. L ’ administration civile des 
futures territoires bulgares libres mena elle-aussi son activité, pendant plusieurs mois, en 
Roumanie ; elle fit imprimer à Bucarest les premiers matériaux nécessaires à l’ administration 
civile au sud du Danube.

Ces nouvelles données contribuent à une meilleure connaissance des raports entre le 
peuple roumain et le peuple bulgare.


